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Dans ma pratique de classe, je suis souvent confrontée aux problèmes de mémorisation des 

élèves.  difficultés 

mnésique des élèves. En effet, quelle composante de la mémoire ne fonctionne pas 

normalement ? A quel niveau du processus de mémorisation se situe la difficulté de 

fonctionnement ? Une réflexion sur le fonctionnement de la mémoire combinée avec 

entissage devrait me 

permettre de répondre à la problématique suivante : Quels moyens mettre en place pour aider, 

au mieux, les élèves à pallier à leurs difficultés mnésiques ? 

 

permis de cibler les différents processus qui rentrent en jeu dans les étapes de mémorisation 

ainsi que les relations entre mémoire et apprentissage scolaire. Dans une seconde partie, je 

place dans le cadre de ma pratique 

pédagogique ainsi que  

 

I : Partie théorique : 

 

A : Le fonctionnement général de la mémoire : 

 

Je souhaitais faire une brève présentation du fonctionnement de la mémoire car en abordant ce 

su

pas forcément conscience des différents processus, de leurs complexités et des paramètres 

mis de me poser 

rcir mes idées à ce sujet. 

    

 « L  hippocampe ». 

 »             

                                                                        Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation des élèves », 2012, Jean-Philippe Abgrall                                      

 

« Mais e système limbique qui 

module dans le sens du plaisir ou du déplaisir  » 

    Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation des élèves » , 2012, Jean-Philippe Abgrall 

 

 aborderons plus loin le lien entre la mémoire et les émotions. 
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 : Jean Philippe Abgrall utilise 

un mot très intéressant qui est le mot CLEF. Un indice serait créé au moment de la perception 

 là il faudrait identifier la clef qui permet de récupérer facilement cette 

donnée en suivant la trace mnésique suivie au moment de la mémorisation. Cela montre bien 

organisation 

récupération. Nous approfondirons ce sujet un peu plus loin. 

 

Fabien Fenouillet explique  

 

« 

longues et des capacités plus ou moins importantes. Tout apprentissage vise donc un stockage 

ces dernières doivent passer par son antichambre ; la Mémoire à Court Terme (MCT). » 

                                                                                         Extrait de « Motivation, Mémoire et Pédagogie », 2004, Fabien Fenouillet 

 

, un 

réservoir limité. 

 

Ce type de mémoire est un réservoir limité et doit se plier à certaines contraintes dont les 

deux plus importantes sont : 

La durée   

 : la mémoire conserve environ 7 unités. 

7 cases peuvent recevoir des données. Chaque case peut donc être occupée par une lettre, un 

mot, une phrase, une idée, une procédure ou un réseau complet de données. 

                                                                      Extrait de « Pour mieux apprendre à penser » de 1999, Pierre Paul Gagné 

 

Pierre Paul Gagné démontre que la MLT est le résultat du traitement efficace effectué en en 

MDT.  

« La mémoire à long terme ne serait pas une mémoire unique, mais plutôt un système de 

« mémoires » distinctes.                          Extrait de « Pour mieux apprendre à penser » de 1999, Pierre Paul Gagné 

 

- Une mémoire déclaratoire -à-dire le 

langage) et la mémoire épisodique (les évènements) 

- Une mémoire procédurale (= le savoir-faire) 

- Une mémoire conditionnelle 
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Fabien Fenouillet, quant à lui, explique que les connaissances verbales sont stockées dans 

différents endroits de la MLT. Les mots sont à la fois stockés dans la mémoire lexicale et dans 

la mémoire sémantique. 

 

Pour lui, la mémoire lexicale ne stocke que la morphologie du mot, son orthographe et ses 

caractéristiques phonétiques. 

La mémoire sémantique stocke le sens du mot. 

« Cette distinction est importante car elle introduit une différence entre 2 formes 

 : 

° un app  

° un apprentissage basé sur la compréhension, qui lui serait axé sur la mémoire 

sémantique. » 

                                                                                                    Extrait de « Motivation, Mémoire et Pédagogie », 2004, Fabien Fenouillet 

 

 Il est donc important que nous en prenions conscience dans nos pratiques pédagogiques car 

comme le dit Fabien Fenouillet : 

« C nous oteur de 

 » 

                                                                                                      Extrait de « Motivation, Mémoire et Pédagogie », 2004, Fabien Fenouillet 

 

Je souhaitais également présenter les t  

 

° « la théorie du déclin 

ssaire pour apprendre à apprendre. 

°  : il y aurait des mécanismes inconscients qui nous font oublier 

des faits déplaisants, angoissants ou stressants. Les psychanalystes comme Freud et 

psychologue Lenore Terr ont beaucoup étudié ce mécanisme de défense que certains 

nomment « la théorie de la répression inconsciente du souvenir 

traumatisantes ». Un blocage peut donc exister dans certaines matières. Un refus inconscient 

important de créer un climat de classe serein et rassurant. » 

                                                                       Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation des élèves », 2012, Jean-Philippe Abgrall 
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B/ La mémoire et les émotions : 

 

« 

enregistrée. Rappelons que la profondeur de cette trace est fonction de notre état émotionnel 

et de notre motivation. »                                          Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation », 2012, JP Abgrall 

 

JP Abgrall donne un exemple, que je trouve très intéressant, pour réaffirmer le lien entre les 

émotions et la mémoire.  

 

« Dans une classe

reconnaître visuellement les élèves qui font partie de leur classe. Ensuite, ils connaitront les 

noms des élèves avec qui ils parleront le plus souvent et au bout de 15 jours, ils connaissent 

les noms de tous les élèves de leur classe.  

 » 

                                                                        Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation des élèves », 2012, Jean-Philippe Abgrall 

 

à mémoriser. 

 

sur cet état émotionnel par 

une mise en confiance, un cadre rassurant et une attitude bienveillante. 

 

« Toutes les expériences et constatations concourent à démontrer que les éléments les plus 

rapidement oubliés sont ceux qui ont une tonalité neutre et ceux qui ont une tonalité 

émotionnelle agréable sont mieux retenus que ceux dont la tonalité est désagréable. En fait, 

intéressé 

doit apprendre. »                        «  » 1993, Grandpierre 

 

de la mémoire dépend non seulement de la 

apprises à travers une expérience agréable.  
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C/ Le lien entre l , la motivation et la mémoire : 

 

se déroule dans de bonnes conditions. 

est sollicitée es sujets que 

fatig

 

 

 motivation en dirigeant le 

définitive

motivation.  

apprendre. 

 

t est à la fois une caractéristique de la situation et une caractéristique individuelle. 

 

 « Il est faux de croire que tous les élèves peuvent être intéressés par tous les contenus. » 

                                                                                             Extrait de « Etre attentif, une question de gestion », 2001, Pierre Paul Gagné 

 

Jean-Philippe Abgrall confirme cela en indiquant que : 

« L

telle connaissance. Par contre, il peut tenter de mettre en place des situations attractives pour 

 » 

                                                                           Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation des élèves », 2012, Jean-Pierre Abgrall 
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D/ La motivation et la mémoire : 

 

  

                                         

 

de réunir des conditions propices à 

motiver les élèves extrinsèquement.  

Pour eux, il existe 3 niveaux de motivation extrinsèque : 

-  

 

- La motivation introjectée 

récompense ou de punition interne. Il travaille mais ne le fait pas pour apprendre mais 

pour r

son ego.) Il préfère avoir un 15/20 en appliquant bêtement des formules apprises par 

 

- ur préparer son avenir. Il est exigeant avec la qualité des 

cours enseignés  

 

Deci, Netzlek et Schunman en 1981, ont montré 

sa classe, alors les élèves vont être motivés intrinsèquement et donc passer plus de temps à 

apprendre. 
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la positi

conceptuel. 

 

 : 

-   objective 

apprentissage. 

-  

rapport à un groupe de référence.  

 

auto efficacité dans 

d avoir de feedbacks 

fréquents, alors il se montrera moins motivé. 

 

Pour conclure, nous pouvons dire que la motivation agit avant tout au travers des processus 

 

« volontaire » des informations. C'est-à-

 

 

 

ganisation des informations : 

 

« R

résurgence des informations. 

ses capacités. » 

                                                                           Extrait de « Stimuler la mémoire et la motivation des élèves », 2012, Jean-Philippe Abgrall 
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Les études sur la mémoire montrent que tout apprentissage se fait sur le lit de connaissances 

en même temps que des connaissances à apprendre que celui-ci a davantage de chance de 

stocker ses nouvelles acquisitions en MLT. 

 

« Aucun ible sans mémoire. » 

                                                                                                      Extrait de « Pour apprendre à mieux penser », 1999, Pierre Paul Gagné 

 

plicite oyens de créer des ensembles 

organisés de connaissances qui faciliteront la compréhension et dès lors le stockage et le 

rappel de ces dernières. 

 

Il propose la construction de topogrammes, (voir exemple ci-dessous) 

les données de manière à faciliter la mise en MLT.  

 

 

                             

Margulies Nancy propose également une approche non linéaire du traitement de 

 

Elle propose le « Mind Mapping » qui constitue une forme de cartographie visuelle de 

  

« P transformer, la 

plus faciles à gérer. 

chaque unité. habituellement en organisant et en regroupant 

arriver. »                                                                                 Extrait de « Pour apprendre à mieux penser », 1999, Pierre Paul Gagné                       
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Laurent Cosnefroy propose une description explicite du rôle de la comparaison dans le 

 

 

« Comparer est un mécanisme essentiel de toute démarche intellectuelle. » 

                                                                                                Extrait de « Méthodes de travail et démarches de pensée » 1996, Cosnefroy 

 

g, l  doit rendre explicite en pensant à voix 

haute 

  

 

 prises tout 

au long de la réalisation de la tâche. 

Delannoy, dans « une Mémoire pour apprendre » 

moins anxiogène que le  
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Voici un extrait de son ouvrage. 

« 

imite se voit déjà en train de faire ires 

qui concrétisent un tâtonnement intériorisé) : - -même, la re-production. Elle 

 »  

                                                                                                              Extrait de « Une bonne mémoire pour apprendre » 1992, Delannoy 

 

n

attentif au futur. 

 

« Pour gérer sa mémoire,  doit être attentif au futur et développer le 

projet de re-v -entendr -faire 

 aux éléments qui constituent 

  Ces renseignements, qui prendront la 

 devront avoir été 

préalablement traités à un niveau conscient a  » 

                                                                                                  Extrait « Etre attentif, une question de gestion » 2001, Pierre Paul Gagné 

 

La MDT fait office de « contrôleur exécutif » et contribue à la manipulation des données en 

-à-dire 

ar exemple) et des informations (qui prennent la forme de 

connaissances antérieures) qui proviennent de la MLT pour être en mesure de les comparer, 

les analyser et donc décider de leur importance ou de leur priorité quant au traitement.   

      Extrait  « Etre attentif, une question de gestion » 2001, Pierre Paul Gagné

                                                                                                                                                                                                             

 

 

Cela requiert de nombreuses habiletés : 

-  

- maintenir un niveau de vigilance suffisant pour traiter efficacement les informations. 

- opérer une sélection des informations les plus pertinentes à conserver 
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- effectuer des aller retour entre la MDT et la MLT 

-  

- conserver le résultat en mémoire 

- décider de la suite des opérations : traitement en temps réel ou consolidation et stockage en 

MLT 

 

Pour Pierre Paul Gagné, il faut aider à apprendre à créer des procédures. Les connaissances 

procédurales sont celles utilisées pour résoudre un problème. Le but de la technique de 

procéduralisation est de créer une représentation qui indique la séquence des actions à réaliser 

pour exécuter une tâche. 

  

Pour conclure, nous pouvons dire que l ue Pierre 

Paul Gagné, est une chose très personnelle. Il est donc important de privilégier des stratégies 

chaque élève. 

 

dans divers domaines disciplinaires en essayant de prendre appui sur les apports théoriques 

développés ci-dessus. 

 

 

II : Partie pratique : 

 

difficultés de mémorisation.  

Quelle clef construire (comme le souligne Jean-Philippe Abgrall) pour permettre à chacun 

ensuite la récupération la plus efficace de l  ? 

 

  : 

 

Après plusieurs observations et commentaires des élèves, je me suis rendue compte que 

 de la poésie et la récitation de celle-ci était très difficile pour eux et ne se 

faisait peu ou pas dans leur classe de référence. Les difficultés évoquées par les élèves étaient 
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motivation était impactée, accentuée par des difficultés de compréhension (notions abstraites, 

inférences difficiles à comprendre). 

 

2015 dont la compétence est de  et plus précisément 

mémoriser des textes (en situatio  dans le but de dire pour être 

entendu et compris. 

 

 plus 

Terme. Mais également, sur le besoin de travailler le comportement face aux activités, 

 

 

Avant de mettre en place cette activité, je leur avais expliqué que je les aiderai à apprendre 

une poésie. Elles manifestaient leur mécontentement et le rejet face à cette activité. 

 

 ; Mémomimes. 

  

 

Ce jeu consiste à mémoriser plusieurs gestes à effectuer. 

Un élève tire une carte et effectue le geste demandé et cela chacun son tour. 

Au 2nd 

doit refaire le 1er geste et enchaîner avec le 2nd.  

Les cartes étant posées face en direction des autres joueurs ; ils peuvent vérifier de 
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 canaux 

visuels, auditifs, kinesthésiques mais également et surtout, leur redonner confiance en eux et 

en leur capacité mnésique. 

 

Sachant que Mélodie et Carine 

un jeu de société, elles sont entrées très facilement 

 

enchaîner plusieurs mouvements sans avoir besoin de regarder leur 

carte.  

Pour se souvenir, Mélodie observait le dos de la carte, son positionnement par rapport aux 

 

Carine, au bout de 3 gestes, avaient besoin de fermer les yeux et de visualiser mentalement ce 

 

 

A la fin du jeu, je leur ai demandé de mettre des mots sur leur ressen

activité. 

Mélodie et Carine ont exprimé leur satisfaction ; elles comptaient le nombre de cartes 

réussies. 

Carine a dit : « On a dû rechercher dans notre tête  ». 

Nous avons donc échangé par rapport à c montrer 

capables de mémoriser. 

 dans leur tête 

rechercher posément dans sa mémoire où cette information était située. 

Elles avaient co  ; en tout cas la ou 

les techniques qui leur correspondaient. 

 

Suite à cela, quelques jours plus tard, je leur ai proposé de découvrir une poésie et une 

 

Après quelques manifestations de mécontentement, je les ai amenées à rediscuter du jeu 

différents gestes. 

 

Dans un premie  (2 fois de 

suite) 
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Puis nous avons explicité le vocabulaire. Ensuite je leur ai montré  nous allions 

Poésie partagée en 2) 

 ; le dessin qui leur 

permettrait de se rappeler de ce vers.  
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sinaient pour travailler leur mémoire 

auditive. 

 

 : 

Les difficultés rencontrées : 

- Au début, Mélodie avait des difficultés à produire son propre dessin. Elle avait besoin 

de reproduire celui de sa camarade. Mélodie manque de confiance en 

 

s lors du 

rappel des vers, Mélodie  des représentations de Carine 

pour produire ses propres dessins. 

 

 

- Ce qui ensuite a ajouté une difficulté supplémentaire : le temps mis pour faire son 

dessin. Mélodie souhaitait toujours rajouter quelque chose dessus. Ce qui a engendré 

des dessins quasi identiques pour des vers différents. Peut-être faudrait-il mettre un 

timer pour limiter le temps et éviter la surcharge du dessin. 

 

Les réussites des élèves : 

- En revanche, le support visuel leur a permis de retrouver dans leur mémoire les vers et 

de les enchaîner. Le dessin était la clef formation et la 

récupérer. Mélodie et Carine 

la 2ème séance, elles avaient peur de ne pas se souvenir du début et furent étonnées par 

es étaient fières de ce 

avaient 

parents. 

- Au sein du dispositif, malgré leurs hésitations, elles ont pu réciter devant leurs 

camarades. 

 

Poursuite du travail : 

- autres poésies 

- Poursuivre le travail sur la mise en confiance pour pouvoir réciter devant leur 

enseignante, et peut être même par la suite, devant un 

classe de référence. 
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B/ Mise en place de procédures en techniques opératoires : 

 

Les compétences visées en mathématiques au cycle 3 sont : 

- Mémoriser des faits numériques et des procédures élémentaires de calcul 

- Expliquer sa démarche ou son raisonnement 

 

D on, je me suis basée 

sur les conseils de Bruning, Shraw et Ronning, mais également de Pierre Paul Gagné, qui 

incitent les enseignants à rendre explicite en pensant à voix haute. 

 

Après quelques exercices de calcul mental, je leur ai présenté une situation concrète : Devant 

eux étaient placé un paquet de 56 feuilles. Un élève est venu en prendre 24. Je leur demande 

alors combien il en reste ? 

sommes arrivés à la notion de soustraction. 

 

Un deuxième exemple a été effectué de la même manière, puis un élève est venu résoudre une 

soustraction au tableau en explicitant sa démarche. 

Ensuite, ils ont dû faire par eux même. Nous avons utilisé la même procédure pour la 

soustraction avec retenue. 

Nous avons ensuite réalisé un référent avec les étapes numérotées, qui est à leur disposition 

pour les aider à retrouver la démarche à mettre en place. 

 

 : 

Les difficultés rencontrées  

- Difficulté pour moi de « tout » expliciter. Cela demande une forte concentration pour 

ne rien oublier et pour que tout soit structuré. Il est important de ne pas aller trop vite. 

- Les élèves ont éprouvé plus de difficultés pour la soustraction avec retenue : oubli 

 

(   
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Les réussites des élèves : 

- Les élèves étaient surpris et attentifs lors de la mise en mots de toute la démarche. 

- La verbalisation est une aide supplémentaire au support. A chaque étape numérotée, 

 

-  

 

Poursuite du travail : 

- Varier les situations problèmes 

- Multiplier les essais 

-  

   

 

C/ Catégorisation des mots de vocabulaire : 

 

réaliser un petit livret de mots croisés à destination de leurs camarades de classe. 

 

Pour cela, nous travaillons sur 2 types de supports différents pour enrichir le vocabulaire. 

a) 

champ lexical donné 

b) Le second est de compléter une grille de mots croisés sur un thème précis. 

 

a) Le chaudron des syllabes : 

 

 des mots faisant référence au thème donné. Puis en autonomie, les 

élèves essayent de reconstituer les 10 mots. Une aide peut être apportée si difficulté à trouver 

les derniers mots en indiquant par exemple la syllabe du début. 

ou mal connus, les élèves effectuent une recherche dans le dictionnaire et reformulent dans 

leurs propres mots après avoir lu la définition. Nous dressons une liste de ces mots puis les 

élèves créent des étiquettes de ces mots que nous rangeons dans une boîte. Nous inscrivons 

dessus le thème travaillé pour permettre un meilleur stockage en mémoire. 
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Au préalabl

allait remplir 

(Imagé par des gestes !) 

rapportant et expliquer leur signification. Ces mots sont repris régulièrement : on fait appel à 

la mémoire à long terme pour retrouver un maximum de mots par rapport à un champ lexical. 

Cela permet de vérifier si le stockage fut efficient et a permis une meilleure récupération. 

Si oubli de certains mots, on peut retourner ouvrir la boîte et retrouver les mots oubliés. 

production its) et peuvent être complétées si de nouveaux mots sont découverts (lors de 

lectures par exemple) et se rapportent à un champ lexical déjà abordé. 

 

Cela est en cohérence avec les programmes qui en étude de la langue indiquent que le sens de 

la graphie des mots nouveaux fait 

) les élèves observent, manipulent des 

formes, classent des mots, formulent des définitions, organisent leurs savoirs lexicaux sous 

forme de schémas, établissent des collections et des réseaux de mots. 

 

b) La grille de mots croisés : 

 

Avec le second support, les élèves doivent trouver un mot répondant à une définition toujours 

par rapport à un champ lexical déterminé. A préalable, les élèves découvrent et lisent un 

documentaire se rapportant à ce thème (celui-ci les aidant pour compléter la grille). 

Les élèves peuvent utiliser le dictionnaire p

pour favoriser au stockage de . 

 

Suite à ce travail, les élèves de CM réaliseront en binôme une grille de mots croisés : 

 -  

 - redéfinition des mots en créant leur propre définition 

 - repérage spatial) 

 

Un livret sera constitué et transmis à leurs camarades de classe. 
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 : 

Les difficultés rencontrées  

- Certains élèves ont des difficultés à comprendre les définitions dans le dictionnaire. Il 

possible pour que le mot soit associé à une image mentale en rapport avec un champ 

 

- Certains élèves éprouvent des difficultés à retrouver un mot qui ne fait pas sens pour 

eux : le mot en tant que tel est oublié. 

 

Les réussites des élèves : 

- Les 

« quelque chose » à destination de leurs camarades. 

- Les élèves ont bien compris la structuration interne de la mémoire et parviennent à 

retrouver « la boîte » (le champ lexical) dans laquelle ils doivent rechercher 
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Poursuite du travail : 

- Diversifier les lectures pour enrichir davantage le vocabulaire 

- Activité de récupération des informations à mener plus régulièrement. Réfléchir à 

varier ces situations de rappel pour conserver la motivation des élèves. 

 

D/ Stratégie pour apprendre des mots de dictée : 

 

Pour mettre en place mes séances de préparation de dictée (mots qu

pour effectuer leur dictée dans leur classe de référence), je me suis aidée des conseils de 

 des 

ponts avec le futur 

 

mémoriser et se remémorer 

. Ils proposent de 

mener des activités concourant la mémorisation (copie, analyse et épellation de mots, puis 

écriture sans modèle) et des interrogations rapides régulières permettant de vérifier 

 

 

Les élèves travaillent individuellement à leur table. Je me situe plus loin et je suis « la 

marchande de lettres ». 
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PP Gagné 

expli

 

 

« Il est très important que le cerveau gauche responsable de la gestion de la correspondance 

phonétique du mot s

 » 

                                                                                                       Extrait de « Pour apprendre à mieux penser », 1999, Pierre Paul Gagné 

 

«  » les lettres 

 de les manipuler (mémoire kinesthésique) pour pouvoir 

reconstituer son mot. Il peut ensuite vérifier en comparant avec le modèle. 

reconstituer la bonne orthographe du mot. Ce mot sera retravaillé ultérieurement.  

Chaque mot est effectué de cette manière. 

Au cours de la journée, nous effectuons une dictée sur ardoise pour que les élèves se rendent 

dictée dans leur classe 

à Long Terme. 
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mentale différente avant de me demander les lettres dont ils ont besoin. Par exemple, je leur 

 

 

 

 : 

Les difficultés rencontrées  

- Certains 

constat était immédiat. Lors des premières séances, je les invitais à expliquer pourquoi 

lettres, mis dans leur mémoire pour pouvoir les restituer. La rectification était de ce 

fait plus évidente. 

- on de la dictée dans 

leur classe (alors que la veille, au sein du dispositif, les élèves réussissaient). Les 

 : 

- Moins de temps pour écrire 

-  va trop vite 

- Pas de transfert : ils ne parviennent pas à se décentraliser du lieu où ils se trouvent. 

(Cela se vérifiant car ils étaient capables de le réécrire quand ils revenaient dans le 

dispositif) 

 

 

Les réussites des élèves : 

- Les -ci leur laisse une 

certaine autonomie dans leur apprentissage. En utilisant une méthode classique, les 

progrès étaient minimes. Les élèves se décourageaient. Avec cette méthode, les élèves 

ès 

 

- 

dû faire appel à leur mémoire, « quelque 

chose se passait dans leur tête ». Quand je les observe, je peux voir 

leur propre technique. Certains répètent 
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isualisent en silence, ferment les yeux et 

 

 

 

Poursuite du travail : 

leur proposant, lors de la passation de la dictée, de fermer les yeux et de revoir, de revisualiser 

 

Si possible, il faudrait prévoir une ou deux séances où -même soient 

uidant sur les repères 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

25 

Conclusion : 

 

Mes l

de faire évoluer ma pratique professionnelle. 

 

a permis de prendre en compte les difficultés mnésiques des élèves, ce que je ne 

vaillant les 

différents types de mémoires et surtout de mettre en place des stratégies et des adaptations 

pour pallier au mieux aux difficultés de mémorisation des élèves. 

 

-ci au sein de la classe. 

 

Dans le déroulement quotidien de la classe, les adaptations sont plus ou moins bien acceptés 

par les enseignants, en revanche, quelques réticences subsistent lors du passage des 

-conformité aux 

compétences évaluées sont soulevés. 

 

Ne serait-  de déficiences 

intellectuelles que les collègues ne se rendent pas compte que ces élèves en situation de 

 ? 
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